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CHAMBRE DE COMMERCE DE

MONTREAL

Le Nouveau Conseil

Mercredi dernier a eii lieu à la Chan,-
bre de Commerce, les élections des mnt
bres du conseil pour l'année 1905i. L -

scrutateurs étaient MM. A. Couirville. S
Robitaille -et A. Côté. 168 bulletins (I-
vote furent enregistrés, dont 158 vil.'.
hies et 10 -nuls.

Ont été déclarés élus menmbres dii rii
seil les candi-dats suivants: MM. G. o.
Sièyès, Ad. Dlelorme, J. J. Duffy. .Jîý

Fortier. Geo. Gonthier, Pierre Grave!. 1.
D. Joubert. A. E. Labelle. J. 0. tal<î
que. S. Larhance, J. B. A. Lanctot. A. il
Larocque, H. Lauîrencelle, G. Marsolai-,
J. P. Miillarkey, Isaïe Préfontaine. A,-
Roy. J. R. Savignac, Rod. Tourville, C' N
Tranc-hemontagne.

Comme on 'le sait, le président. M A
A. Brauit: les vice-présidents, MM. C'i
t.,lli et t'. Garand; le trésorier, M. ýýi
veyec, et le secrétaire, M. liaynes.-1
été ri5é!tis le jour de la nomination.

Ves élections terilin-ées, le prési,!ý',
M. A. A. Bratîlt, donna lecture dI''ni il,

remarquable étude sur l'oeuvre accoînlce
par la Chambre, durant l'année i9111 <l

surit le programme des travaux qui 1,' .-
tent à accompilir durant le pro&1<il
terme.
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et on r'étcnr que c'es-t une Eau AI](:,.,!!
îl'"i.e quia.lité exceîptionnelle. qui sv
large ~:edd~et

M. .1. H. iid.eni (le Morntréal. c.

c'bt-er.i l'aigerie pouir la section E-' '

Caria-la, qui s'étend de Kings-ton iîli-
lif-ax; et il a d-éjà assez d'oit' '
m'aiî'.'s pourr vider canîplét.e'menst il, J

quît eEr mal,.nteunoîit ecn traneit.
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